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COMMISSION DES RECOMPENSES 
La Médecine Vétérinaire dans I' Art antique 
gréco-romaine 
par André JACOB 
M. C. BREssou. - Les travaux d'histoire vétérinaire qui sont 
présentés à notre Concours sont cette année particulièrement 
nombreux. On ne peut que s'en réjouir, parce que tous apportent 
à la connaissance de l'origine de notre médecine et à son évo­
lution des renseignements précieux. 
On sait la pauvreté des documents originaux qui nous sont par­
venus sur l'art vétérinaire dans l'antiquité . gréco-latine. Ceux 
que nous possédons nous ont été transmis par les arabes ou par 
les érudits de !'Ecole de Palerme, non sans être déformés et 
réduits. 
Les anciens, en raison sans doute du culte des dieux lares, 
consacraient leurs œuvres d'art à 1a représentation de scènes 
familières ou domestiques dans lesquelles figuraient leurs dieux 
ou leurs héros. 
M. Jacob a eu l'idée de rechercher, dès lors, dans ces œuvres, 
pièces de monnaies, poteries, céramiques, scu.lptures, etc .. ., tout 
ce qui pouvait rappeler les soins donnés aux animaux malades et 
à la médecine vétérinaire. Pour éclairer le résultat de ses recher­
ches, classées suivant les grandes périodes historiques, il a eu le 
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soin de faire précéder chaque chapitre d'un rappel des principaux 
faits historiques et littéraires de l'époque considérée ; ainsi le 
lecteur peut mieux apprécier l'importance des œuvres qui sont 
soumises à son appréciation. 
Il nous apporte ainsi un certain nombre de représentations rela­
tives à l'art vétérinaire : enseignes de praticiens, pierres tomba­
les, médailles, monnaies, sculptures, instruments, etc ... 
Celle thèse, qui a demandé de laborieuses recherches, est une 
ôriginale contribution à l'histoire de l'origine de nos connaissances 
professionnelles. Sans doute n'a-t-elle pas épuisé le sujet, tant 
celui-ci est vaste et varié.; du moins nous a-t-elle donné une 
méthode précieuse que de nouveaux chercheurs pourront suivre 
avec fruit. 
Elle témoigne de hautes qualités de méthode et d'érudition qui 
me permettent de Ja recommander à la Commission des Récom­
penses. 
COMMISSION DU PRIX WEBER 
Contribution à l'inspection bactériologique des viandes 
par MM. BILLON, PÉRON et fücttou 
M. THIEULIN. - Nos confrères Billon, Péron et Richou ont pré­
senté un mémoire intitulé « Contribution à l'inspection bactério­
logique des viandes » (Considérations sur les conditions du déve­
loppement microbien. Identification de diverses espèces bactérien­
nes rencontrées). 
Il s'agit d'un important travail, présenté en 15 pages, où se 
trouvent relatées les observations effectuées au cours de 2 années 
de recherches au Laboratoire des Abattoirs de la Villette. 
La première partie a trait à l'étud� du développement micro­
bien dans le muscle. Utilisant la méthode bactériologique dite 
« bloc paraffiné », mise au point par A. Nevot et officialisée par 
circulaire ministérielle du 26 mai 1953, les auteurs se sont 
attachés à préciser }'évolution physicochin�ique du tissu muscu­
laire, appréciée par la mesure du pH, en fonçtion du comporte­
ment micobien. Ils arrivent. en ce qui c:oncerne le muscle <les 
bovins, aux conclusions suivantes : 
pH compris entre 5,3 et 5,8 : viande amicrobienne ou pauci­
microbienne ; 
pH supérieur à 5,8-o,O : viande ensemencée par une flore putré­
fiante aéra-anaérobie ; 
pH inférieur à 5,4 : viande ensemencée par entérobactéries. 
Des indications aussi précises n"ont pu être formulées pour 
les viandes d'équidés et de porcins f':Il raison de leur cOinpor­
tement physico-chimique très différent. Les auteurs insistent 
alors sur le fait que l'étuvage à 37° d'un bloc muscul:lire pnraffinë, 
c'est-à-dire piacé en état d'anaérobiose, engendre non seulement 
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l'effondrement du pH au voisinage de 5,3, mais encore un abais­
sement du potentiel d'oxydo-réduction. Ils fournissent d'excel­
lentes précisions sur c�tte évolution physiologique du muscle 
et rappellent qu'elle résulte à la fois de la glycogénolyse, de la 
dégradation de la phosphocréatine et de l'adénosine triphosphate, 
de la libération de sucres réducteurs et enfin d'une accumulation 
de fer sous forme réduite (fer ferreux ou bivalent). 
Les auteurs estiment que ces abaissements conjugués du pH 
et du potentiel redox qui surviennent normalement au sein du 
bloc musculaire paraffiné au cours de l'étuvage de 24 h. à 37°, 
, seraient de nature à entraver le développement de certaines espè­
ces microbiennes, notamment celle des Entérobactéries, et à 
favoriser au contraire celui des germes protéolytiques banaux. 
C'est pour ces raisons qu'ils ont été conduits à utiliser parallè­
lement à la technique courante et largement consacrée de Nevot, 
une méthode spéciale de recherche des Entérobactéries dans le 
muscle. Elle consiste dans l'étuvage à 37° d'une émulsion de 
muscle frais diluée dans un large volume d'eau peptonée tampon­
née à pH 7,2. Après 24 h., la culture obtenue est ensemencée dans 
les milieux bactériologiques classiques. Ce travail a été conduit 
avec méthode et précision, il apporte sans aucun doute des d on­
nées précieuses sur la bactériologie du muscle. 
La deuxième partie de ce mémoire a trait à l'étude des diff é­
rentes flores microbiennes rencontrées au cours des examens 
bactériologiques de viandes. Les observations concernent tout 
d'abord l'aspect quantitatif du problème, elles confirment que le 
microbisme du muscle est infiniment plus important au cours 
des périodes chaudes de l'année. Les auteurs fournissent ensuite 
des données statistiques sur la fréquence des streptocoques et 
microcoques, des Entérobactéries, du bacille du Rouget. C'est 
ainsi que les germes du genre Streptococcus ont été isolés dans 
52 % des cas au cours de 850 examens de viandes. Les auteurs 
se sont alors attachés à préciser l'importance du groupe Entero­
coccus parmi cette popµlation microbienne, les observations qu'ils 
ont pu faire les amènent à conclure à la rareté de Streptococcus 
foecalis dans la viande. 
Sur l'ensemble des 850 examens, des Entérobactéries ont été 
isolées dans 15 % des viandes foraines et dans 11 % des viandes 
d'abattoir. Ces taux s'élèvent à 70 % des cas pour ce qui concerne 
le parenchyme hépatique, à 42 % des cas pour la bile, à 26 % des 
cas dans les ganglions mésentériques. L'étude de ces Entéro­
bactéries montre la prédominance des germes coliformes, des 
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proteus et des Paracoli, les Salmonelles n'ayant été isolées que 
dans 2 cas et à partir de ganglions mésentériques de porc. Les 
auteurs affirment donc avec raison : 
1° L'extrême rareté des Salmonelles chez les bovidés ; 
2° La difficulté d'interprétation des résultats fournis par l'exa­
men bactériologique du foie en raison de la contamination micro­
bienne systématique de ce viscère. 
En conclusion, nous dirons que ce mémoire apporte un faisceau 
de précieuses observations personnelles, méthodiquement étu­
diées. Elles ont trait, tout d'abord à l'étude du « terrain muscu­
laire » et aux interférences qui s'établissent entre .l'évolution 
physicochimique du muscle et la biologie des germes contami­
nants. Les auteurs ont su tirer de leurs investigations des indi­
cations précises qui intéresseront tous les bactériologistes. 
Pour ce qui a trait à la bactériologie systématique, leur mémoire 
apporte une large documentation statistique dont l'importance 
pratique ne saura échapper à aucun hygiéniste de la viande. 
Nous recommandons donc très chaleureusement ce mémoire 
à votre approbation en vue de l'attribution à ses auteurs du prix 
Weber 1958. 
